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Plus de 30 ans de recherches confirment que les 
jeunes élèves vivent une perte des acquis en lecture 
durant la période d’été. Cette perte aura pour certains 
un impact significatif sur l’année scolaire suivante. Ce 
phénomène est encore plus prononcé chez les élèves 
qui ont un accès restreint aux livres et aux autres res-
sources d’apprentissage en dehors du milieu scolaire 
et qui proviennent de milieux sociaux économique-
ment défavorisés (Allington et McGill-Franzen, 2013). 
Or, au cours des mois d’été, les enfants autochtones 
vivant en communauté ont souvent un accès très res-
treint aux livres (Stone Path Research Group, 2015) et 
à des activités quotidiennes encadrées, ce qui cause 
une perte marquée des acquis en lecture, équivalant 
parfois à trois ou quatre mois de progrès scolaires (Al-
lington et McGill-Franzen, 2013).

Les programmes d’apprentissage offerts durant la pé-
riode d’été ont été déterminés comme un moyen effi-
cace de contrer cette perte des acquis et de favoriser la 
réussite scolaire (Canadian Council on Learning, 2008). 
Collège Frontière, un organisme d’alphabétisation 
pancanadien, met sur pied des camps de littératie des-
tinés aux enfants des Premières Nations, métis et inuits 
afin de réduire l’écart entre les enfants autochtones 
et non autochtones sur le plan de la réussite scolaire. 
Ces camps de littératie prennent la forme de camps de 
jour qui se déroulent au sein même des communautés 
participantes. Ils sont offerts gratuitement aux enfants 
et proposent des activités amusantes et structurées 
qui mettent l’accent sur le développement des com-
pétences en lecture et en écriture, tant dans la langue 
maternelle que dans la langue seconde. De plus, les 
enfants inscrits aux camps ont accès à un vaste choix 

de livres durant l’été, ce qui constitue également l’une 
des clés du maintien des acquis en lecture entre deux 
années scolaires (Paul Murphy, 2013). 

Ce projet a été amorcé dans le nord de l’Ontario en 
collaboration avec cinq communautés de la nation 
Nishnawbe Aski en 2005. Dix ans plus tard, ce sont 
99 communautés à travers le pays qui sont devenues 
hôtesses d’un camp. Au Québec, à travers des partena-
riats avec la Commission scolaire crie, la Commission 
scolaire Kativik et le Conseil pour l’éducation des Pre-
mières Nations, 22 camps de littératie ont été mis sur 
pied en 2015. Ces camps ont eu un impact significatif 
sur les enfants qui y ont participé, tant sur le plan de 
leur réussite scolaire que sur celui de leur confiance et 
de leur estime de soi. 

L’OBJECTIF DES CAMPS DE LITTÉRATIE :
CONTRER LA PERTE DES ACQUIS EN LECTURE

Les objectifs des camps de littératie sont multiples. Ce-
pendant, ceux-ci visent principalement la réduction de 
la perte des acquis en lecture qui survient chez les en-
fants durant l’été. Selon la recherche, cette perte peut 
être contrée par la simple lecture d’un minimum de 
cinq livres durant la période estivale ou par au moins 

100 % des enseignants sondés ont 
affirmé que les camps de littératie 
avaient amélioré la maturité sco-
laire des enfants et la transition 
vers la rentrée de septembre.
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30 minutes de lecture par jour, sans oublier un accès 
facile à une variété de livres (Kim, 2004). 

L’engagement communautaire et parental constitue 
également un des objectifs des camps de littératie. 
Les parents, les Ainés et tous les autres membres de la 
communauté sont invités à prendre part aux activités 
des camps de littératie en tant que participants, en tant 
qu’animateurs d’une activité ou en tant qu’invités spé-
ciaux. Cette participation des adultes envoie un mes-
sage positif aux campeurs par rapport à l’importance 
de l’éducation et de l’apprentissage, tout en sensibili-
sant les membres de toute la communauté à l’impor-
tance de la poursuite du développement des compé-
tences en lecture durant la période d’été. 

Les camps de littératie visent également le renforce-
ment des capacités des communautés participantes 
par le biais de l’embauche, de la formation et de la su-
pervision d’animateurs au sein même des  communau-
tés hôtesses ainsi que par celui de la collaboration avec 
d’autres agences offrant des services à la communauté.

Bref, les camps de littératie visent le développement 
des compétences en lecture des enfants âgés de cinq 
à douze ans et offrent aux animateurs locaux des expé-
riences de travail dans les domaines de l’éducation et 
du développement communautaire. L’implication des 
parents et des autres membres de la communauté, 
l’embauche d’animateurs locaux et les collaborations 
avec d’autres ressources locales permettent de mettre 
sur pied une programmation riche et diversifiée. Tous 
ces éléments regroupés permettent l’amélioration des 
compétences et de la confiance en soi des enfants en 

matière d’apprentissage, des facteurs déterminants 
pour la diminution de la perte des acquis en lecture et, 
par le fait même, pour la réussite scolaire future.

RÉCIT DE PRATIQUE 

À l’été 2015, plus de 6 645 enfants ont pris part à un 
camp de littératie à travers le Canada, dont 1 080 au 
Québec. Le modèle est très simple : collège Frontière 
travaille en partenariat avec les communautés des Pre-
mières Nations, métisses ou inuites et met sur pied un 
camp de littératie de trois à six semaines, selon les be-
soins des communautés hôtesses. 

Le modèle s’adapte à chacune des communautés par-
tenaires. Cependant, collège Frontière embauche gé-
néralement des équipes d’animateurs dont plusieurs 
sont issus de la communauté hôtesse. Typiquement, 
les animateurs sont âgés de 20 à 35 ans et plusieurs 
sont des étudiants postsecondaires ou des employés 
des écoles locales. 

Collège Frontière offre une formation rémunérée d’une 
semaine à tous les animateurs. La formation porte sur 
une variété de sujets qui permettront aux animateurs 
d’établir un programme riche et équilibré.

Les principaux sujets abordés au cours de la formation 
touchent les stratégies de lecture et d’écriture, la culture 
et les traditions, l’engagement des parents, le dévelop-
pement du programme et la planification quotidienne, 
sans oublier la sécurité et la gestion du comportement 
ainsi que l’évaluation des résultats.
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La programmation comprend des périodes de lecture 
structurées chaque jour ainsi que des activités ludiques 
qui intègrent la littératie, ce qui, selon la recherche, 
favorise la réduction de la perte des acquis et la réus-
site dans l’année scolaire qui vient (Dianis, 2013). Une 
journée typique de camp inclut donc des périodes de 
lecture individuelle ou en groupe, des sports et des 
activités physiques, de l’art et de l’artisanat, l’écriture 
d’un journal et la production d’un projet de groupe 
à réaliser tout au long de l’été (exemples : écriture et 
production d’une pièce de théâtre, production d’une 
vidéo de musique, correspondance hebdomadaire 
avec les campeurs d’une autre communauté, carnavals 
littéraires, etc.).

ÉVALUATION DE L’IMPACT

Afin d’évaluer l’impact des camps de littératie, plusieurs 
outils ont été élaborés, notamment une matrice des 
activités réalisées sur une base quotidienne (dévelop-
pée en partenariat avec l’Université Ryerson). De plus, 
le nombre de livres lus par chaque enfant et le nombre 
de minutes de lecture quotidiennes sont comptabili-
sés. Des questionnaires, destinés aux campeurs, aux 
parents et aux enseignants, sont distribués et recueillis 
à la fin des camps. Des témoignages et des lettres de 
soutien viennent également compléter l’évaluation de 
l’impact dans une optique plus qualitative.  

BRÈVE ÉTUDE DE CAS :
LES CAMPS DE LITTÉRATIE EN PARTENARIAT
AVEC LA COMMISSION SCOLAIRE CRIE

Collège Frontière et la Commission scolaire crie se sont 
associés en 2013 pour mettre sur pied un camp dans 
chacune des neuf communautés cries de la province 
de Québec. Les camps de quatre semaines sont offerts 
gratuitement à tous les participants et sont basés dans 
les écoles primaires. Chaque camp rejoint de 30 à 70 
enfants, selon la taille de la communauté. 

QUELQUES RÉSULTATS

À l’été 2015, ce sont 530 enfants qui ont pu bénéfi-
cier des camps. Le nombre de participants augmente 
de façon constante depuis trois ans, passant de 411 
enfants en 2013 à 530 trois ans plus tard. Le nombre 
d’animateurs embauchés localement est également en 
croissance : 18 animateurs locaux ont été embauchés 
et formés, en plus des 22 animateurs du Sud et des 4 
aides-animateurs locaux en 2015, comparativement à 
12 employés locaux en 2014. Les résultats relativement 
au maintien des compétences en lecture sont pro-
bants. En effet, les enfants ont lu approximativement 50 
minutes par jour et en moyenne 8 livres chacun, ce qui 
représente presque le double du nombre de lectures 
recommandées par la recherche pour éviter la perte 
des acquis en lecture au cours de l’été. Les enfants ont 
eu accès à 400 livres aux camps, dont plusieurs pré-
sentaient un contenu culturellement pertinent. C’est 
donc un total de 3 600 livres pour enfants de grande 
qualité qui sont demeurés dans les communautés 
une fois les camps terminés. 

Les parents, Ainés et autres membres des commu-
nautés ont été invités à prendre part aux activités sur 
une base hebdomadaire. Un total de 184 parents, 
pour une moyenne de 20 par communauté, ont ainsi 
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participé aux activités au moins une fois au cours des 
quatre semaines. De plus, 44 membres de la com-
munauté, tels que de jeunes chefs, des Ainés, des 
policiers et des athlètes, sont venus animer une acti-
vité pour les jeunes campeurs.

Les résultats recueillis par le biais des questionnaires 
destinés aux parents confirment également l’impact 
positif des camps sur les enfants. Parmi les 67 parents 
qui ont répondu au questionnaire, 95 % ont affirmé 
que leur enfant avait une meilleure attitude vis-à-vis 
de l’apprentissage et de la lecture; 85 %, que leur 
enfant lisait plus à la maison grâce à sa participation 
au camp; 100 %, qu’ils inscriront leur enfant au camp 
de littératie l’été suivant.

« Nos enfants n’ont pas arrêté de parler du camp 
de littératie, des animateurs et des apprentissages 
qu’ils ont réalisés. Ils ont parlé d’expériences, de 
lecture et de jeux... Nous avons remarqué que nos 
enfants lisaient maintenant quelques paragraphes 
de façon autonome et cela a changé leur percep-
tion de la lecture. Nous espérons que vous revien-
drez l’an prochain! »

En ce qui concerne les résultats notés par les ensei-
gnants en 2014, 100 % des enseignants sondés ont 
affirmé que les camps de littératie avaient amélioré 
la maturité scolaire des enfants et la transition vers 
la rentrée de septembre. Ils ont aussi affirmé avoir 
constaté une nette amélioration des compétences 
en littératie des enfants ayant participé à l’un des 
camps. Selon un enseignant, « il y a une différence 
notable et mesurable au niveau [sic] des habiletés 
en lecture des enfants qui ont participé au camp. Les 
enfants sont revenus à l’école prêts à apprendre et 
leurs compétences ont été aiguisées par leur expé-
rience au camp durant l’été ».   

CONCLUSION

En conclusion, les camps de littératie constituent un 
moyen efficace de diminuer l’impact de la perte des 
acquis en lecture des élèves. Ils permettent aux en-
fants de retourner à l’école en septembre avec tout 
l’enthousiasme et les compétences dont ils auront 
besoin pour réussir. 

Globalement, les clés du succès de ce projet résident 
dans le fait que chaque camp s’appuie sur les atouts 
précis des communautés hôtesses et est ancré au 

cœur de la culture et des traditions locales. Le mo-
dèle repose sur une formation des animateurs bien 
structurée qui intègre les bonnes pratiques dévelop-
pées au fil des ans, mais demeure aussi très flexible 
et met à profit l’expertise et les ressources des com-
munautés, des écoles et des commissions scolaires 
pendant la période estivale. De plus, la participation 
des membres de la communauté, notamment des 
parents et des Ainés, ainsi que l’embauche et la for-
mation d’animateurs locaux et les collaborations avec 
diverses agences locales renforcent les capacités des 
communautés hôtesses relativement à l’offre de pro-
grammation en matière de littératie communautaire.  

En ce concerne la pratique, les prochaines étapes de 
ce projet résident dans le développement d’une offre 
d’activités de littératie destinées à l’ensemble de la 
communauté et se déroulant tout au long de l’année, 
dans les communautés où ce besoin a été identifié. Fi-
nalement, en ce qui a trait à l’évaluation de la pratique, 
une évaluation longitudinale de l’impact des camps 
de littératie, dans les régions où le projet existe de-
puis plusieurs années, permettra de cibler les impacts 
réels sur les plans scolaire et social sur une longue 
période de temps.
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